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CAPTURE, EN MÉDITERRANÉE, 

D’UPOGEBIA TALISMANI  BOUVIER, 1915 

( Crustacea Decapoda Callianassidae) 

Par Michèle de SAINT LAURENT 

Trois Thalassinides du genre Upogebia ont été récoltées au large des côtes 

lybiennes au cours de la campagne effectuée par le navire océanographique 

« Thalassa », de l’Institut scientifique et technique des Pêches maritimes, en 

Méditerranée orientale, pendant les mois de novembre et décembre 1969. Leur 

examen a montré qu’il  ne s’agissait pas de l’une des espèces de ce genre actuelle¬ 

ment connues de Méditerranée, mais d’une forme nouvelle pour cette région. 

Ils correspondent en fait à Upogebia talismani Bouvier, 1915, espèce décrite 

d’après deux femelles récoltées par le « Talisman » en 1883 au large du Cap 

Blanc du Nord, sur les côtes marocaines, et qui n’a plus jamais été signalée sous 

ce nom. 

Upogebia talismani Bouvier, 1915 

Upogebia Talismani Bouvier, 1915, p. 184. 

Gebicula Hupferi Balss, 1916, p. 35, fig. 11-13. 

Upogebia Talismani, de Man, 1927, p. 56 ; 1928, pp. 24, 47. 

Matériel examiné 

« Talisman » 1883, station 23, 15.6.1883, 33°16'N, 08°53'W, au large du cap 

Blanc du Nord 1 (Maroc), 120 m, roches, coquilles : 2 Ç, 20 à 30 mm de longueur 

totale. 

« Thalassa » 1969, station V 438, 22.11.1969, 19°48'N, 30°59'E, chalut, 120 m, 

vase sableuse : 2 22 et 28 mm, 1 Ç 21 mm. 

Nous ne redonnerons pas ici une description de l’espèce, celle de Bouvier, 

pourtant surtout établie par comparaison avec Upogebia pusilla (Petagna) 

— sous le nom d’U. littoralis (Risso) — étant assez complète. Cependant, comme 

l’auteur n’a donné aucun dessin, nous figurons la région antérieure de la cara¬ 

pace, avec les appendices céphaliques, vue de profil (fig. 1), la première patte 

thoracique droite, pl, (fig. 2) et la rame caudale (fig. 3). 

Nous n’avons noté aucun dimorphisme sexuel dans la dimension ou la forme 

des chélipèdes. 

Upogebia talismani diffère des trois espèces d’Upogebia méditerranéennes 

de ce genre citées dans le travail récent de Zariquiey Alvarez sur les Déca- 

1. D’après le titre donné à la note dans laquelle est décrite cette espèce : « Thalassinides nouveaux 

capturés au large des côtes soudanaises par le « Talisman » », il est probable que Bouvier a cru qu’il  

s’agissait de l’autre cap Blanc, situé, lui, beaucoup plus au sud. 
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podes des côtes ibériques (1968), U. pusilla (Petagna), U. deltaura (Leach) et 

U. tipica (Nardo), par une série de caractères, dont nous citerons les principaux : 

1) Face inférieure du rostre armée de trois ou quatre fortes épines (inerme chez les 

autres formes méditerranéennes). 

2) Bord antéro-latéral de la carapace orné d’une rangée de petites épines aiguës 

(une seule, ou parfois deux, chez pusilla et tipica, aucune chez deltaura). 

3) Bord ventral des 2e, 3e et 4e articles des pédoncules antennaires armé respecti¬ 

vement de 1, 3 et 3 ou 4 épines acérées (ces articles inermes, ou le 2e seulement armé 

d’une épine distale, chez les autres formes). 

4) Très faible développement du doigt fixe des chélipèdes, lequel est précédé d’une 

très longue dent épineuse sur le bord ventral (ce doigt plus long, et le bord ventral 

du propode inerme chez deltaura, pusilla et tipica). 

5) Forte armature épineuse des régions dorsales du carpe et du propode des chéli¬ 

pèdes (spinulation réduite chez les autres formes). 

Fig. 1. — Upogebia talismani Bouvier, $ 28 mm : 

région antérieure de la carapace et appendices céphaliques, X 12,5. 

Fig. 2. — Upogebia talismani Bouvier, 22 mm : 

première patte thoracique droite (pi), face interne, X 9. Les soies n’ont pas été figurées. 
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Compte tenu de la présence de cette quatrième espèce, on peut proposer 

pour les Upogebia méditerranéennes la clef de détermination suivante, établies 

d’après celles de Bouvier (1940, p. 106) et de Zariquiey Alvarez (op. cit., 

p. 230) : 

1 — Face inférieure du rostre armée de trois ou quatre fortes épines. 

talismani Bouvier 

— Face inférieure du rostre inerme. 2 

2 — Longueur du doigt fixe des chélipèdes égale aux deux tiers environ de celle du 

dactyle. Bord antéro-latéral de la carapace inerme. deltaura (Leach) 

— Longueur du doigt fixe des chélipèdes inférieure à la moitié de celle du dactyle. 

Bord antéro-latéral de la carapace avec une ou deux épines au niveau du pédon¬ 

cule oculaire . 3 

3 — Propode des chélipèdes environ 1,5 fois plus long que large, non dilaté au niveau 

du doigt fixe, qui s’écarte beaucoup du dactyle.pusilla (Petagna) 

— Propode des chélipèdes environ trois fois plus long que large, non dilaté au niveau 

du doigt fixe qui s’en écarte peu.tipica (Nardo) 

Fig. 3. — Upogebia talismani Bouvier, <$ 22 mm : 

telson et uropodes, X 11. 

Si Upogebia talismani n’a pas été signalée sous ce nom depuis la publica¬ 

tion de Bouvier, il semble qu’il faille identifier à la même espèce la Gebicula 

hupferi décrite par Balss (1916, p. 35, fig. 11-13) d’après des exemplaires 

provenant l’un de Fernando Po, l’autre de Guinée espagnole. Les dessins 

donnés par Balss, entre lesquels existent quelques discordances dans la 

spinulation des p1, laissent peu de doute sur cette synonymie. L’appartenance 

de l’espèce de Bouvier au genre Upogebia plutôt qu’a Gebicula Alcock 
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sera discutée dans un travail en cours de rédaction en collaboration avec 

B. Bozic. 

La récolte d’Upogebia talismani par la « Thalassa », dans le sud de la Médi¬ 

terranée, est intéressante pour plusieurs raisons. En premier lieu, il s’agit 

d’une espèce rare connue par les seuls exemplaires types du « Talisman », 

récoltés au sud du Maroc et, suivant la synonymie proposée ici, par les 

types de Gebicula Hupferi Balss, provenant de la baie de Biafra. 

D’autre part, la présence sur les côtes lybiennes d’une forme atlantique afri¬ 

caine dénote certaines affinités de la faune méridionale du bassin oriental de 

la Méditerranée avec celle des côtes subtropicales et tropicales de l’Atlan¬ 

tique oriental. Ceci est à rapprocher de la récolte dans le golfe de Tunis 

d’une espèce typiquement ouest-africaine, Spiropagurus elegans (Miers) (Forest 

et Guinot, 1956, p. 33). Il est probable qu’une exploration systématique des 

côtes nord-africaines, encore très mal connues, qui s’étendent de la Tunisie 

à l’Égypte apporteraient des éléments qui confirmeraient ces affinités. 

Laboratoire de Zoologie (Arthropodes) 

du Muséum, et Laboratoire de Carcinologie 

et d'Océanographie biologique (E.P.IJ.E.) 

Résumé 

Cette note mentionne la capture en Méditerranée orientale d’Upogebia talismani 

Bouvier, précédemment connue par une récolte du « Talisman » sur les côtes ouest- 

africaines. La Gebicula Hupferi Balss paraît synonyme d'Upogebia talismani. L’es¬ 

pèce est figurée, et une clef des Upogebia méditerranéennes est établie. 
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